
Dix-neuvieme année. - No 226. . Octobre 1903. 
- . -  

Revue: .  Li nne  
FONDÉE PAR LE DOCTEUR JACQUET 

Urgane mensuel des Naturalistes de la Région Lyonnaise et du Centre 

M. PIC, Directeur 

COMITE DE RÉDACTION OU CO MIT^ D'ÉTUDES 

A. LOCARD - Dr SAINT-LAGER - Capitaine XAMBEU 
J. SAINTE-CLAIRE-DEVILLE 

Berthoumieu, abbé, 5, rue Bertin. Moulins. - * J. Minsmer, capitaine en retraite, avenue Denfert- 
Ichnglcmoniefls. 5 Rochereau. a Saint-Etienne (Loire). - Longicorner. 

Carret, abbé, aumonier aux Chartreux. LYON- - $ Maurice Picl DIGOIN (Ss6oe-et-Loire). - ColdoptBvd~ 
Coleopth-es et plus spécialement Carmbides de .la ? U > . O ~ .  bielyridœ, Ptinfdce, Nanophyes, Anth& 
Faune européenne. 5 crdœ. Pedflidm, etc. du globe. 

L. Davy, à FOUOÈRE par CL= ('Maine-et-Loire). - A i  Riche, 9, rue Saint-Alexandre. LYON. - F O S S ~ ~ # ~  
i?rnithologie. Gbologie. 

A. Dubois, 6 VERSAILLES. - C O ~ O J I ~ ~ + C S .  f N. ROUX, 19, ruedela République, LYON.- I?otaniqu# 
A. Locard, 38, quai de la Charité. LYON.- Malaeologfe 5 fmnçafse (Mollwques t m r .  d'eau douce et ma?-ins). + Valery Mayer, B MONTPELLIER. - Biologie. 

ADRESSER TOUTES COMMUNICATIONS CONCERNANT LA RÉDACTION ET LES $CHANGES 
A M. M. PIC, à Digoin 

CeIIes concernant les Abonnements e t  Ies Annonces, à l'Imprimerie AUCLAIRE, à ~ o f l n s .  

S O M M A I R E  - 
Espkes et variétés nouvelles de Coléoptéres, par M. PIC. 
Malachides de l'Afrique australe (fin), par M. Pic. 

. Faune entomologique des Pyrénées-Orientales, par XAMBEU (suite). 
Contribution B la faune des Coléoptéres du département du Puy- 

de-Dôme, principalement des environs de Riom. - Supplément, 
par J. QUITTARD (Suite). 

Sur quelques Megalopides asiatiques. par M. PIC. 
Renseignements sur la chasse aux insectes et leur rangement, par 

G .  LE COMTE (suite). 

PRIX D'ABONNEMENT : UN AN, A PARTIR DU JANVIER . . 

Franoe : CS francs. 1 Étranger : 6 franos. 

M O U L I N S  
I M P R I M E R I E  É T I E N N E  A U C L A I R E  

ANCIENNE MAISON CH. DESROSIERS 



ANNONCES 
La page. . . . . . . . . . . .  Le 114 de page. . . . . . . . .  Ei r. 
La 1/2 page . . . . . . . . .  l6 9 fr. 1 Le 118 de page. . . . . . . . .  3 fr. 

Réduction de 25 010 pour les insertions plusietirs fois *%pétées 
TARIF SP~CIAL POUR LES ANNONCES ANNUELLES 

IL 

L'htermediaire des Bornbyculteurs e t  Ent omolo~istes 
Directeur : Docteur Ad. HUGUES, à Chomérac (Arcléche) 

Abonnement : 3 fr. 50, France ; 4 fr. 50, Etranger. 

Cette revue mensuelle de 32 pages de texte in-80 coquille, s'adresse tout particuliérement 
aux sériciculteurs et aux lépidoptéristes, elle donne une foule de renseignements sur l'accli- 
matation et l'élevage des vers à soie domestiques et sauvages de tous les pays, et publie, en ce 
moment, avec de fort belles planches en photogravurf?, la description compléte des lépidoptéres, 
de leurs chenilles, etc. 

Son tirage, très élevé, prozwe que cette publication a bien comblé une lacune. 
Envoi d'un numéro spécimen contre une cnrte de visite portant In mention : NATURALISTE. 

Miscellanea entomologica 1 AU BUREAU DE L'ÉCHANGE : 

REVUE ENTONOLOGIQUE INTERNATIONALE ' 

Abonnement annuel (32 numéros) Ci fr. D 
MATI~RIAUX 

Abonnement aus annonces seules 2 fr. 50 Pour servir il I'étude des LOSGICOHNES 

i Par M. PIC 
Direction et Rédaction : E. BARTHE, 

professeur, 19, rue de la Sous-Préfe~tu~e, Cahiers 1, 11, 111 (3 parties), . IV (2 parties). 
à Narbonne (Aude). 1891-1903 

L- J 

COMPTOIR CENTRAL D'HISTOIRE NATURELLE 
E. BOUEEE FILS, NATURALISTE 

PARIS - 3, Botclemrd et Place Saint-André-des-Arts - PARIS 
Seule Maison fondée en 1815 par Nhnh Bousep. sous la raison gociale ELOFFE et Cie 

INSTRUME.r'TS POUR u R%COLTE & LA PREPAKAT~ON 
DES OU JETS D'HISTOIRE NATURELLE 

Taxideimie, Entomologie, Malacologie, Botanique, Geologie, Mineralogie 

RECENTEG ACQUISITIONS ET ARRIVAGES DE 
MOLLUSQUES 3IARINS. Arrivages composés d'espèces rares, nouvelles ou inédites parmi 

lesquelles Voluta junonia, pulchra, papillosa, marmorata, virescens ; Conus auratus, ammi- 
ializ, archithalassus, aurisiatus, bullatus, coccineus, cedo-nulli, circumcisus, Rlalaccanus, 
nobilis , princeps rhododendron, suratensis, etc. ; Perissodonta mirabilis , Rostellaria 
fusus, delicatula, mirabilis, etc., etc. 

MOLLUSQUES TEIRRESTRES du Japon, Indo-Chine, Chine, Natal, Madagascar, Java, 
Celèbes, PYouvelle-Guinée, Australie. 

I I I I N ~ R  AUX. - Nous venons d'acquériv une trés importante et ancienne collection, riche en 
espèces minérales de gisements français épuisés ou détruits, tels que : Vaubry, Chante- 
loube, Allemont, IIuelgoat, etc., etc. 

Importants arrivages de tres beaux échantillons de gisements étrangers d'Allemagne (Prusse 
Rhénane, Saxe, Silésie, Baviérej, Aulriche (Tyrol) Hongrie, NorvBge, Finlande, Oural, 
1. d'Elbe, etc., etc., Chili, Bolivie. 

TC& remarquables cristaux d'Emeraude, Aigue maiine, Phénakite, Alexandrite de Takowaja 
(Oural). 

Roche des Vosges, du Plateau CeatlVal, dc prctague, de Saxe, de Finlande - 
ENVOI DES LISTES FRAXCO SUR DEhlAR'DE 



Dix- neuvième annéc.. i\i" 226 . . .  Octobre 1903. 

E S P ~ C P S  ET VARI&TIS NOUVELLES DE COLBOPTÈROS 

Aptinus creticus. Brillant, roussgtre, les membres 6tant plus clairs avec les élytres, 
le pygidium et l'abdomen obscurs ; tête longue, à peu près de la largeur du devant du ,. 
prolllorax ; prothorax subcordiforme, plus long que large, sillonné et indistinctement 
ponctue sur le disque avec une faible dépression de chaque côté de la base, modéré- 
ment rétréci à la base avec les angles prcsque droits ; élytres assez courts et larges, 
tronqués en oblique au sommet, subarrondis en courbe vers les épaules qui cependant 
restent distinctes, faiblement mais largement striés. Long. 9 mill. Crhte (~011. Pic). - 
Parait différer de acuiangulus Chd. et mutilatus F. par les élytres plus courts ou plus 
larges avec la courbe des épaules distincle, le prothorax assez cordiforme à base pres- 
que droite, la  coloration non foncCe de l'avant-corps ; paraît se rapprocher-par sa 
fornie du cordicollis Chd. (différemment catalogué) mais creticus a les impressions 
basales du prothorax indistinctes et les interstries des élytres sont peu carénés, etc. 

Bythinns cythereias. Assez robustc, coièrement roux- testacé, pubescent de flavc ; 
tCte à peu près de la largeur du prothorax ; antennes épaisses, le 1"' article a" forte- 
ment dilaté anguleux à son sommet interne, 2"" suùglobuleux, moyen ; prothorax rela- 
tivement court, impressionné devant la base ; élytres peu longs, faiblement ponctués, 
impressionnés à la base ; cuisses non épaissies chez o" avec. les tibias antérieurs fai- , 
blement dentés avant l'extrémité. Long. 1,G-1,8 mil. Ile de Cérigo (coll. Pic). - Voisin 

% 

de corcyreus Reiit. par sa structure antennriire mais le' article a* plus fortement denté 
et cuisses non épaissies ; diffère en outre de peloponnesius Reitt. (ex-description) par 

' 

les cuisses non dilatées, le 2"Qrticle des antennes 9 plus étroit que le premier. 
Acmæodera bipunctata 01. var. Jacqueti. Elytres sans aucune macule jaune. 

France Méridionale : Nyons (coll. Pic). 
Malthodes argivns Ksw. v. hymettensis. Prothorax plus ou rnoizs testacé, variable- 

ment maculé de foncé, dernier arceau dorsal a" pardissant plus long que chez forme 
type, dont cette variété se distingue au moins par la coloration du prothorax. Gréce : 
Mont Hymette (Pic). 

Malthodes insnlcatns. Un peu allongé, brillant, noir à l'exception du pourtour du 
prothorax et du dessous du corps et d'une tache apicale aux élytres qui sont flaves, 
t&te assez grosse ; antennes robustes, de la longueur du corps d ; prothorax presque , 

carré, à angles postérieurs 'peu saillants, foncé et un inégal sur le disque, jaune 
ou roux sur tout le pourtour ; élylres un peu pl& larges que le prolhorax, foncés mais 
teintés de gris sur le milieu avec une macule apicale jaune très distincte ; pattes 
foncées, segiiients abdominaux bordés de jaune; les derniers segments dorsaux chez d 
simples et assez longs, l'avant-dernier segment ventral sub6riangulaire,Ïe .dernier en 
orme de spatule presque droite et échancr6e au bout. Long. 3,5-4 mil. Corfou (Pic). - 

Par  .sa structure abdominale voisin de turcicus &W., mais coloraLion différente ;' 
distinct de sulcatus Brg., par son Prothorax kt les élytre; non concolores ;au sommet. 
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Malthodes maronitus. Peu allongé, brillant, noir ou roux obscur avec l a  base des 
antennes, le bord postérieur du prolhorax et le dessous du corps er. partie testacés, 
élytres à macule apicale flave peu distincte ; tête robuste ; anlennes d à peu prés de la 
longueur du corps ; prothorax transversal, à angles antérieurs marqués, en majeure 
partie foncé, plus o!i moins testacé à la base ; élytres très peu plus larges que la base 
du prothorax, peu longs, ordinairement obscurs, parfois un pe 
moins foncées ; d à derniers segments abdominaux à peu près comme lautus Ksw 
mais segments dorsaux très longs, le terminal étant recourb 
Long. 2,2-2,5 mil. %ont Liban (Pic). 

Pelochrons scutellaris Ab. var. flaviceps. T6te entière 
I~ilrermann (Pic). - Pelochrous pallidulus Er. var. maculicollls. Prolhorax plus ou 
moins maculé de foncé sur le disque, pourtour de l'écusson d'ordinaire largement 
entouré de noir. Maroc : Tanger (coll. Pic). 

Danacæa Lysholmi Pic, var. subrobusta (lep groupe). Modérément allongé, n 
métallique orné en dessus d'une pubescence jaune as: 
pubescence blanche, antennes et pattes testacées. Long. 4,5 
comme Lysholmi Pic-l'avant-corps gros mais celui-ci est un peu 
thorax non, ou à peine, impressionné près des angles antérieurs. 

~ a n a c æ a  splendida (2" groupe). .Allongé, métallique, or 
cence assez dense blanchâtre à reflets Cargent et en dessous d'une 
pattes et antennes testacées. ces dernières rembrunies au sommet 
le prothorax, celui-ci plus long que large, peu élargi au milieu ; é1 
et explanés au somniet. Long. 4,5 mi.1. Tolrat (coll. Pic), aussi coll. 
facile à reconnaître Far sa pubescence brillante à reflets d'argent e 
celle de D. angulata Ku'st. 

Microptinns melitensis. Brillant, 'hérissé de l011g3 poils clairs, brun rouss 
les élytres plus ou moins noirs (esceptionnellement bruns) ayant 
faibles mais distinctes, les inter; alles assez larges, le prothorax orné de pustu 
lames, rapprochées. Long. .2-2,3 mil. Malte (Dr M. Cameron) ( 1 )  - Très vo 
brunneus Pic, en diffère par le dessus des élytres moins bombé, les antennes à d 
article plus court ou plus épais ; dislinct en outre des nobilis Reitt. et Reitferi P 
par les strie$, soit par la forme élytrale non distinclement étranglée près de l a  ba 

Eutagenia minutissirna. Peu pubescent, ferrugineux avec les élytres noirs, av 
corps peu brillant ; tête longue, un peu diminuée en arrière ; antennes relativeme 
longues, peu épaisses; prolhorax assez étroit,. un  peu diminué 
ponctué ; élytres très brillants, en ovale allongé, un peu resserrés à la base avec 
épaules proéminentes en avant, stries ponctuées, la ponctuatio 
du prothorax. Long. 3-3,2 mil. Ile de Cérigo (coll. Pic). - Disti 
par la ponctuation forte de l'avant-corps, la coloration ; de hellenica Reitt. 
peu diminuée en arrière, les antennes moins grosses. 

Corticeus rufithorax. Etroit et allongé, testacé ou roussâtr 
l'extrémité des élytres, l'abdomen et les yeux noirs ; antennes épaisses ; 

arge, légèrement dé ' 
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funicule de la longueur du le*, 3" et suivants courts ; prothorax large, un peu plus 
roit à la  base, à ponctuation forte et espacée ; élytres relativement courts et larges, 

me moins allongée, revêtement différent, etc. 
lyllocerus robusticeps. Un peu allongé, noir revêtu de squamules blanches sur le 

pattes bsanes avec les cuisses foncées ; tête robuste, assez longue, à peu près de la 
rgeur du prothorax, sillonnée jusque sur le vertex ; rostre épais, triangulairement 
hancré en avant ; antennes robusles, 2" article du funicule de la longueur du ter, 
et suivants courts ; prothorax large, faiblement arrondi sur les côtés, à ponctuation - 

ap sa grosse tête jointe à son revêtement. 

nes courles, testacées, avant-corps rougeâtre, élylrea bleus. Turquie (coll. Pic). 
gapanthia subflavida. Assez robuste et conrt, noir plombé, densément pubescent 

is h la base ; prothorax large, attbnué en avant, orné de 3 bandes longitu- 
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MALACHIDES DE L'AFRIQUE AUSTRALE 
- PIN - 

antérieurement de points forts et espacés ; pygidiuin saillant, foncé, relalivement 

coloration entié:emcnt noire d u  prothorax ou les élytres immaculés. J c  classe ce 
nouveauté dans le genre Pseudocolotcs, sans oser affirmer que cc soit s a  place défiiiitiie, 
en atlcndant la déc0uyieïte du cf. 

Anexodes oroceomaculatus Q. ~ ~ l è r e ,  assez robusle, noir brillant, orné d'unc 
pubescence grise plus longue et plus dressée sur  les élytres, _partie de la  base des 
antennes et estrémité cles 4 tibias antérieuiy rousses, le reste des membres noir ; 
élytres ornCs de 2 macules d'un jaunesafran, arrondies, la première en dcssous des épaules 
isolée, la deusième apicalc atteignant la suture. Tète grosse, biimprcssionnke sur  le  

un  peu c s p l ~ n é s  vers le milieu, subtronques largement au sommet ; 
dépassant les élytres. Long. 3,s m. 

J e  ne connais pas en nalure le genre Anexocles Ab. (Rev. Ent. 1900, 
classe cetle espèce dans ce genre, c'est provisoirement, à cause de sa  pu 
son abdomen débordanl les élytres. 

hssma avec les élylres explanés latéralement; antennes d 

normes, h dernier article difforme et fortement tra 



explanés sur leur milieu, fortement ponctués en lignes, l a  ponctuation s'effaçant vers 
le sommet, déprimés vers la base, convexes ensuite, pubescents de gris et ornés de 
longs poils clairs, ces organes sont noirs avec une macule flave externe avant le milieu 
et une bordure latérale flave qui n'atteint ni la base n i  le sommet ;- 4 pattes antérieures 
testacées avec la base cles cuisses foncée, les post.érieures îoncées avec les genoux et les 
tarses roussâtres, tibias postérie- arqués et aplatis, les antérieurs subanguleux en 
delans. Long. 2,8-3 m. M. PIC, 

- - 
L 

CONTRIBUTION A L A  FAUNE' 

DES COLEOPTERES DU DEPARTEMENT ' DU ' PUY-DE-DOME 
Principalement des environs de Riom 

- SUITE - 
Bledius spectabilis KR. - Marais de Cœur. Sous les petites touffes d'herbe. Septembre. 
Eoesthetus bipunctatus LJUNG. - Riom. Dans les prés de la hlilhau. Fin mars. 
Platystethus nitens SAHL. - Riom. - 
Rythinus  Curtisi  ACH. - Riom. Détritus dans le ravin de Ronchalon. Fin mars.' 
Bryaxis antennata AuriÉ. - Riom. -- 
Neuraphes elongatulus MULS. - Puy de la Nugére. Détritus dans le bois. Fin avril. 
Eumicrus  Perrisi REITT. -Riom. Dans les détritus de jardin. Fin mars. 
'Amphicyll is  globiformis SAHL. - Puy de la Nugère. En mai. 
Agalhidium dentatum MULS. - Puy de la Nugère. Détrilus dans le bois. Mai. 
Bacanius rhombophorvs AusB. - Riom. Détritus décompos4s dans les jardins Avril. 
Ileterostomus linariæ STEPH. - Puy Chaumont. Détritus dans le bois. Fin mars. 
Sarratt ium claaicovne L. - Puy de la Nugère. Détritus dans le bois. Fin avril. 
Cryptophagus bicolor STURM. - Riom. Détritus dans les haies. Mars. 
Atomaria linearis STEPH. - Riom. Détritus dans les prés de la Milhau. Fin mars. 
Cartodere elongata  con^._- Chatelguyon. Sous la mousse du tronc des chênes. Fin 

octobre. 
Byrrhus ornalus PANZ. - Puy de la Nugère. Sous la mousse, au pied des arbres. Fin 

février. 
Syncalypia spinosa ROSSI. - Puy de L Nugère. Détritus dans les bois. Avril. , - sctigera ILG.  - Joze. Détritus. Aux bords de l'Allier. Avril. 
Geo?yssus costatus LAP. - Joze. Détritus. AUX bords de l'Allier. Avril. 
Simplocaria semistriala F. - Marcenat Détritus dans une haie. Fin mars. 
Trachys pygmea P. - Riom Sur les fleurs de mauves et de ronces. Aoiit. 
Melanotus rufipes BERBST. - Riom. Pris un ex. au vol. Juin. - ,castanipes PAX. - Puy Chaumont. Sous la mousse au pied des arbres. 

Fin mars. 
Elalel. cinnabarinus ER. - Puys de Jumes et de la Nugère. Dans les vieilles souches 

d'arbre. Mai. 
Dasytes cæruleus P. - Pauniat. Sur épis de graminées. Juin. 
Aspicliphorus orbicuEatus GYLL. - Les Moulins-Blancs. - Fin avril. 
Ptinus bidens OL. - Riom. Sous écorces d'arbre. Février. 
Rhipiphoruq paradoxus L. - Riom dans les nids d'abeilles. Pin août. 
Polydrosus confluens STEPH. - Pauniat. Au îauchoir dans les prairies sèches. Juin. 
Aclexius sc,.obipennis GYL. - Puy de la Nugère. Détritus dans le bois. Mai. 
Strophosonzus  etu us us MARSH. - Puy de la Nugère. Détrilus dans le bois. Fin février. 
Necaspis alternano OL. - Riom. Au pied des Reseda lutea, terrain calcaire de la côte 

de Bourrassol. Avril. , 

Balaninus ~ u b i d u s  GYLL. - hiarcenat. En battant Urie haie. Août. 
Gymnetron labile BERIIST. - Riom. Détritus des prés de la Miiliau Fin mars. 
Rhinonctis bruchoides HERBST. - Joze. Délritus aux bords de-1'Alliein. -Avril. 
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Phytobius IValtoni BOHN. - Joze. Détritus aux bords de l'Allier. Avril. 
Ceuthorrhynchidius hirtulus GERM. - Les Moulins-Blancs. Sur Arabis Thaliana. Mai. 
Ceuthomynchuf setosus BOHM. - Les Moulins-Blancs. Au fauchoir dans un pré; Mai. - cochkariæ GSLL. - Lep Moulins-Blancs. Au fauchoir dans un pré. Mai. 
Rhynchiles æneovircns v. fragaria GPL. - Riom. Baie à Bourrassol. .Avril. - nanus PAYK. - Les Moulins-Blancs. Au fauchoir dans un pré. Mai. - 
Bruchus (Mylabris) bimaculatus OL. - Puy de la Nugère. Détritus dans le bois. Fin 

février. 
Tropideres sepicola HERBST. - Chatelguyon. Sous la mousse du tronc des chênes. 

Octobre. 
Zeugophora fIauicolEis MARSH. - Puy de Louchadière. En battant dans le bois. Juillet. 
Coplocephala scopolina L. - Riom. Au fauchoir à Layat Août. 
Gryptocephalus irnperialis F. - Puy de Louchadière. Juillet. 
Stylosomus minut iss imus GERN. - Afarcenat, en battant une haie. Août. 

( A  suivre.) J .  QUITTARD. 

ixelques Me ides asiati 

En décrivant son genre Clythra.~eloma, Mraatz (Dts. Ent. Zeit., 1879, p. 113) semble 
lui attribuer trois caractères principaux pour le séparer du genre Tentnaspis Lac., ces 
caractères sont : metasternum sans gibbosité, cuisses postérieures munies d'une seule 
dent, prothorax à marges apicale et basale fortement relevées. 

En effet, si je compare Cl. cyanipennis Kr. au rubripennis Baly classé dans le genre 
Temnaspis Lac., je constate que ce dernier possède une forte gibbositéde chaque c6té - 

du metasternum, que les cuisses sont différemment dentées et que -le prothorax offre 
ses bords antérieur et postérieur peu et moins releves. Mais, d'un autre chté, s i  j'exa- 
mine nigropunctatus Pic, que j'ai placé dans le genre Clytraxetoma Kr. (If, et qui plus 
vraisemblablement poiirrait se classer dans le genre Temnaspis, je constate que cet te 
espèce parait intermédiaire entre les deux dont je viens de parler en ayant les cuisses 
inunies de trois dents fines ou peu fortes (chez rubripennis l a  dent médiane est forte) - 
le prothorax ayant ses bords peu relevés, le m5tasternum paraissant un peu élevé mais 
sans offrir de gibbosités saillantes ; les élytres de n i g r ~ i u n c t a t u s  Pic sont plus court's 
que chez Cl. cyanipennis Kr., et T .  rubripennis Baly. . 

I l  pourrait se faire que nig.opzmctatus Pic puissr? rentrer dans une division nou- 
velle, n a i s  pour s'en assurer, sans crainte d'erreur, il faudrait entreprendre l'étude 
générique de ces diverses espèces avec des éléments d'étude plus complets que ceux 
dont on a disposé jusyu'& présent, et que je posfihde moi-mhe,  car je ne connais pas 
T. japonicus Raly en nature. 

En attendant une revision des Megalopidte de la faune palharclique, je présente ces 
premières observations, observations qui, si elles ne sont pas concluantes en faveur du 
genre définitif auquel l'espèce nigropunttatus Pic doive etre rapportée, confirment la 
validité spécifique de cette int6ressant.e espèce decrite d'Akbès (coll. Pic, ex Delagrange) 
et que M. H. Donckier a reçue dernièrement d'Adana. 

M. 21c. , 
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RENSEIGNEMENTS SUR LA CHASSE AUX INSECTES ET LEUR RANGEMENT 
- (Suite.) 

Mais, en se frottant trop longtemps dans la sciure, ou les uns contre les autres, les 
prisonniers se défraîchissent, ou même se cassent les tarses ou les antennes, ce qui est 

' 

fort désagréable. I l  faut donc les tuer le plus tôt possible. C'est facile, et les recettes 
abondent ; en voici quelques-unes : 

la Imbiber légèrement l a  sciure avec de la benzine. C'est un bon procédé, qui tue 
rapidement. 

2 O  Verser sur la sciure de l'alcool arsénieus (Leprieur) ; on le prépare en faisant 
dissoudre de l'acide arsénieux dans de l'alcool, bien que ce produit y soit fort peu 
soluble. C'est également un bon procédé, mais qui ne garantit pas les insectes de 
l'attaque ultérieure des Dermestes et des Anthrènes, comme on l'a prélendu. ' 

30 (Procéclé Ravoux). Préparer une solulion concentrée de cyanure de potassium 
ns de l'eau, la gâcher avec du plâlre blanc, et verser ce gâchis dans la bouteille de 
asse. Le plâtre fait prise en peu d'instants et reste au fond du flacon. . 
C'est le meilleur procédé. Il tue rapidement les insectes sans les endommager. Le 

cyanure de p6tassium étant hygrométrique, maintient constamment dans la bouteille' 
une humidité suffisante, et les Coléoptères y restent souples, sans risqne de détériora- 
tion. Depuis longtemps je ne me sers plus que de flacons ainsi préparés, et j'en ai 
toute satisfaction. 

I l  convient de ne pas oublier que le cyanure est un corps essentiellement toxique, 
et qu'il ne doit être manié qu'avec de grandes précautions. Il est toujours prudent, 
après avoir touché ce produit et &hé le plâtre, de se laver soigneusement lesamains à 
l'eau tiède et de se nettoyer les ongles. 

Voilà l'indispensable pour loger les captures. 11 est bon d'y ajouter une boîte en 
fer blanc, liégée au fond et fermant à charnières que le ferblantier fabriquera h bon 
compte. Elle doit avoir environ 5 centimètres de profondeur, liège non compris. On y 
piquera directement les coléoptères velus, ou recouverts de squammes, comme les 
Iioplia, qui se défraîchiraient dans les flacons ordinaires. On pique les insectes vivants 
sur le liège avec des épingles d'acier fines, à tête en émail, en laissant les pattes et le  ' 
corps appuyer sur le liège. Il est bon de recouvrir le liège d'un carlon glacé sur lequel 
les tarses glissent et ne s'accrochent pas. Ne pas piquer les captures trop prés l'une de 
1',1 u tl.c pour éviter les poignées d'onychium, éminemment préjudiciables à l'intégrité 
cl s trses. Rentré à la  maison, le chasseur tue les captures par un des moyens sus- 
indiqués, et remplace l'aiguille fine en acier par une épingle spéciale. 

Le forgeron ou le serrurier du coin fabriquera un 4corçoir ; c'est une simple lame 
d'acier en forme de feuille, plus épaisse au milieu et amincie sur les bords. I l  est bon 
de la faire large et longue d'eiiviron 10 centimètres sur 6 ou 7. La partie formant pétiole 
sera emmanchée dans un bon morceau de bois. 'CTn manche de lime, assez fort, du ' 
prix de  O fi.. 10 fera l'affaire. Cet instrument est réellement indispensable, avec lui on 
arrache les écoices des arbres malades pour voir ce qu'il y a dessous. On fouille avec 
commodité le terreau des arbres. Si on a eu la précaution de le faire solide, il sert de 
bêche et de levier. 
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On trouve des écoïçoirs de tous genres chez les marchands naturalistes, notamment 
des ecorçoirs-pioches, dont la lame peut se plscer soit dans le prolongement du 
manche, soit perpendiculairement à celui-ci et former piochon. J e  n'en ai tâté qu'une 
fois et cela m'a suffi. Je  préfère le vieux modèle, bien plus sotide et bien moins lourd. 

Un filet, dit fauchoir, est aussi t.rès utile, mais je ne conseille pas B l'amateur de 
le construire lui-même. En théorie, ce n'est qu'un filet à papillons renforcé et dont la 
poche est en calicot. Il vaut rnieux l'acheter tout fait et avec le inoins d'articulations pos- 
sible. Rien n'est agaçant comme de faucher l'herbe avec un outil trop perfeciionné 
qui se referme B chaque instant sans motif, ou dont les articulations se faussent par 
un choc imprévu contre une souche ou un cail13u caches dansune luzerniére. Tous les 
traités sur la chasse des insectes parlent de la manière d'utiliser le fauchoir, je ne 
m'y arrêterai donc pas. . 

Pour en finir avec l'équipement, i l  me reste 5 parler du crible et d'un filet spécial. 

Beaucoup de petits colkoptères vivent dans les fourmilières, et sont difficiles à cap- 
turer. II ne faut pas songer & bouleverser le phalanstère el à regarder dedans, ou gare 
aux fourmis ; elles ont de solides mandibiiles, et le soleil et la  colère aident, le clias- 
seur serait vite dégoiîté d'une plus longue visite. Mais avec le crible, on en est quittu 
pour quelques bons pinçons. = - 

Cet instrument se compose d'une poche en toile, garnie antérieurement de toile 
.cirée. Le fond consiste en un disque de toile mStallique demi-fine, et le haut ferme à 
coulisSe. Arrivant près d'une fourmilière, le chasseur la bouleverse rapidement par 
quelques coups d'ecorçoir et, vivement, fourre dans le sac quelques jointées 2e terre, 
débris, fourmis, etc ..., ferme la coulisse et secoue le tout sur un bout de toile blanche 
d'environ 80 centimètres carrés, étendu par terre. Les pelits irisectes passent à travers 
l a  toile avec la terre, on les recueille à mesure. Puis on replie sa nappe, en la secouant 
d'abord à cause des fourmis,on l a  remet en poche, on desserrz la coulisse du crible, 
on le vide en ressecoumt vigoureusemeut, et on quitte la, place pour d'excelleutes rai- 
sons évidentes par elles-mêmes. - 

Quel est l'entomologiste qui n'a pas pesté, ronchonné, en  voyant sur des fleurs de 
sureau, hors de portée, des Cetoines brillanles, des Buprestides flamboyants, des Longi- 
cornes et autres Coléoptères. Inuti!e de secouer l'arbre ou d'y jeter des pierres. Au 
moindre ébraulement, les fnsectes se laissent tomber, soulèvent leurs Clytres et frrrt, 
filent sous le nez du chasseur désappointé. 11 est pourtant facile de les oincer. 

On achète dans un bazar un filet à papillons de 13 sous et une canne à pêche en 
roseau, parce que légère. On adapte le cercle du filet à un des brins de 1s canne et* 
l'outil est prêt. Voit-on sur une haute fleur un insecte occupé à s'enivrer de parfum et 
de pollen? On monte sa canne, on prksente l'ouverture du filet devant la fleur 
coiff'e avec la gaze..Une léghre secousse et l'insecte se laissant tomber, se trouve, 
donnant dans la poche. On retire la-canne, on la pose à terre, et on 
C'est presque le seul moyen de capturer de belles Cétoines préférant to 
hautes, qui sont les plus foumies. 



ar suite du rangement de ma collection j'offre : 
n lots contenant par esemple les espkces ou variétés suivantes par 6 exem- 

aires : Dorcadion gIabrofasciatum, BodemeyerE, infernale revestl- 
m, v. exlguum ; puis I glabrofasciatum v. Imparivittatum, 2 Rosinae 

ous nouveautés de Daniel), 2 crux, 8 infernale, 6 var. 9=Iineatum, 2 Neo- 
orcadion segne. 

ancs - Deman 
. v. BODEMEYER, Oberweistritz, bei Sch~veidnitz 

i n  Schlesien (Silésie), Allemagne 

&M. les auteurs qui collaborent au  journal e t  qui désirent des separata de leurs articles 
nt pries de s'entendre directement avec l'imprimeur. 
On rappelle que les listes d'échanges, annonces, offres, etc., doivent toujours parvenir à la 

rection avant le 20 du mois pour être mises dans le numéro du mois suivant. 
M. Rlaurice PIC, par suite de  plusieurs travaux arrierés, prie ses correspondants d e  

patience pour le retour des insectes qui lui sont communiqués. N'envoyer, jusqu'à 
rdre, que de  petits envois si l'on est pressé pour les déterminations. 
-A. CLERMONT, 10, rue des Fontaines, Paris IIIo, serait heureux d'avoir des rensei- 
s sur les mœurs et  les lieux de capture des Amphimaluspygialis Muls. et-A. ï~ini Oliv. 

es de chasse 
J. Dayrem a capturé dans le Gers, environs d e  Lectoure, les espèces suivantes : 

zus (Carleroplzonus) ditomofdes Dej., Batrisus oculatus Aub6, Scydmainus Hellwigi P., 
's immaculata Ol., A1lodactylus exiguus Ol., Bradybatus subfusciatus Gerst., Clytanthus 
ciatus F. et  var. ferrugineus Muls., Leptura erythroptera Rag., Cryptocephalus imperialis 
ssida ferruginen Gœze, etc. 
M. PIC a capturé à Saint-Laurent, commune de  Perrigny (Saone-et-Loire), fin août e t  

encement de  septembre, 10, en tanlisant desdétritus ou sous les joncs coupés d'un étang : 
dium nitidulum SIarsh. var., Hyg~onomu dimirliata Grav., dstenzcs filiformis Latr., Notaris 
lus L., Erirhinus nereis Payli., Lyprus cylindrus Payk., Bagous lutulentus Gyl., dnisos- 
9-punctata L., etc. ; 20, en battant des buisson$ : Anthophayus præuslus Mull., Cryp- 
strigata F., Prionocyphon serricornis Xull., Orchestes stiyma Germ,, etc. 




